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Panel : Le rôle des informateurs dans la transmission et la circulation des savoirs en Afrique 

(XIX
e
-XX

e
 siècles), organisé par Nathalie Carré et Clélia Coret. 

 
 

 

Élites swahili et Allemands dans la production d’un savoir « historique »  

sur le sultanat de Witu (Kenya) à la fin du XIX
e
 siècle 

 

 

Le rôle des Africains dans la construction des savoirs au moment de la conquête 

coloniale est une thématique qui a connu un intérêt croissant dans les études africaines. Cette 

question a déjà bien été traitée pour les anciennes colonies françaises et britanniques, à 

travers, entre autres, la figure des interprètes et des guides. Cette communication abordera une 

région peu représentée dans l’historiographie et se situera à un moment d’« entre deux » : le 

sultanat de Witu (sur la côte swahili, au nord-est de l’actuel Kenya) fût brièvement un 

protectorat allemand (1885-1890), avant de passer dans l’aire d’influence coloniale 

britannique. Au moment du protectorat, la domination européenne n’est pas encore 

véritablement établie sur le sultanat. 

Pour engager leur installation dans le sultanat de Witu, les Allemands – des 

entrepreneurs à titre privé, comme les frères Denhardt, et des missionnaires, comme 

Ferdinand Würtz (1858-1894) – s’appuient sur des intermédiaires africains. Ces derniers 

apparaissent de façon épisodique dans les sources allemandes dont nous disposons 

(correspondance diplomatique allemande et britannique, journaux de missionnaires). Le 

croisement de ces sources fait émerger des éléments biographiques et permet ainsi de sortir de 

l’ombre des parcours jusque-là méconnus. Ces interlocuteurs swahili apparaissent très 

clairement comme faisant partie des cercles de pouvoir politico-religieux du sultanat. Il s’agit 

bien souvent de proches du sultan de Witu et parfois même des membres de sa famille. 

Les interactions entre les membres de l’élite swahili de Witu et les Allemands 

représentent un enjeu important au moment de la conquête coloniale. Cette communication 

s’intéressera à retracer quelques parcours individuels parmi les informateurs des Allemands, 

dans le contexte d’une tentative de légitimation politique du sultanat de Witu. Pour cela, 

l’examen des matériaux écrits issus des échanges entre les proches du Sultan et les Allemands 

permettra de montrer la construction d’un savoir historique, en partie fantasmé, sur le sultanat 

de Witu à la fin du XIX
e
 siècle et dont la portée reste encore à évaluer. 
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